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Jeunesse et proximité :
les cibles du service public français
AUDIOVISUEL Des premières pistes timides pour une réforme des contenus

•••Tous les sujets
explosifs (gouvernance,
redevance, économies)
ont été prudemment
reportés,
••• La ministre
de la Culture évoque
une ({ première phase»
de transformation
centrée sur l'offre
de contenus.
PARIS
DE NOTRE ENVOYÉE PERMANENTE

L 'audiat'i.me/ puhlil' est
mu; honte pPlL/' nos ('tl71ci-

t0.l/r.n.~!". avait lancé
Emmanuel Macron à la fin de
l'an dernier. On s'attendait donc
à un big bang du secteur de la
part de cc président «transfor~
mateur» qui, depuis son élN:-
tion, il v a un an, avale les ré-
formes ~[)mme un enzyme glou-
ton. Mais alors que la ministre
de la Culture Françoise Nyssen a
présenté le projet ce lundi, force
est de constater que la montagne
accouche d'une souris. La re-
fonte de la gouvernancc (dont le
système actuel avait nourri le
courroux présidentiel)? Elle est
repOliée à plus tard, la question
d'un patron tUlÎque pour les dif-
férente~ entités (France Télévi-
sions, Radio France, France 24.
RF!. llNA, Arte et lV5 Monde)
n'ayant pas été tranchée.
Comme le mont.ant précis dt~
économies exigées (on parlait de
250 à 500 millions d'cums), ICI>
futurs pouvoirs du CSA Oll

même la disparition efièclive de
cert.aines chaînes, [:omme
France 0, la chaine des outre-
mers.

Trop explosif pour une mi-
nistre quc t'on dit fragilisée, et
alors que le chantier est surveillé
comme le lait :mr Il' fcu par Il.'
Premier ministre Édouard phi-
lippe lui-même? Françoise Nys-
sen préfère arguer prudemment
qu'il ne s'agit que « du p-remie1'

uftt'" d'une transformation qui
n'en serait pas moins révolution-
naire pourvu qu'on ait la pa-
tience d'attendre son atterris-
sage complet l'Il 2019 et son dé-
ploiement dans les années qui
suivront. Pour la première fois, à
l'écouter, il s'agirait d'axer unI!
réflexion non plus sur les stmc-
tures (<< une UPI'T'(Jcht rin,
gUl'de ») mais avant tout sur les
contenus. lIue faudrait plus rai-
sonner en termes de coups de

rabot, mais en termes d'offre.
Objectif affiché, donc? An-ti-

ci-pero En clair, répondrc aux
mlUvcllcs demandes du public,
«Nous fJOl1WleS cm tmin de pas-
SfI' à côte de!;jeunes », il résumé
la ministre dans une interview
au joumal Le Mamie, Ces jeunes
pour lesquels l'écran de télévi-
sion n'est plLL~un objct familier
mais qui n'cn wnt pas moins in-
téressés par des contenus
consultables « à la cartt'» sur
leur téléphone ou leur ordina-

«IL l'((,I}II de. Lumii>na
rest~hautemrnt
riacno1l1l.airr •• rRANçO!SE

"V~5EN, SUR lA DIV[~srTE DilNS Lts MEO' •.•>

Leur.
Ceux-là doivent pouvoir

CûllSommer de l'audiovisuel où
ils veulent et quand il~ veulent.
Pour ct' faire. des investisse-
ments doivent être consentis:
environ 150 millions d'curos par
an, alors que pour l'instant
Franc/;'Télévisions n'investit que
100 millions par an, Aujour-

d'hui, seuls a % des budgets des
entreprises de l'audiovisuel vont
au numérique. Clairement insuf-
fisant pour le gouvernement.
Mais il ne suffira pas à chacune
des entités de l'audiovisuel pu-
blic français de faire des effort.<;
dam; son coin. Ensemble. elles
devront aussi aboutir l'an pro-
chain à un nouveau média fabri·
que en commUll et à. destination
explicite des jeunes. Ce ne sera
d'ailleurs pas le seul nouveau
médis. créé. Dans un mois, un

nouveau site weh devrait être en
ligne avec des offres de contenlls
axés Sllr l'art el la culture, en ce
compris des wcbseries.

Dès à présent, les sites seront
aussi enrichis, comme celui de
France Info, par un service qui
dêbusquera les fake news (lire
par ailleurs).

Où trouver l'argent pour ces
nouvea1L\:investissements? Qui
dit nouvelles dépenses dit aussi
bonnes vieilles éCOllOmies.Ainsi
la chaine France 4, destinée à la
jeunesse, ne sera plus diffusée
sur le numérique terrestre

(TNT). Au passage, le canal ainsi
dégagé pourrait servir à héber-
ger la chaine France Inro, pour
lïnstant reléguée dans les pr?-
fondeurs du canal 27. France 0,
la chaine des ùutremers. pour-
rait l'ne allssi passer à la trappe.
Mais l'arrêt de mort n'cst pas en-
core signé. des consultations
vont d'abord avoir lieu pour me-
surer l'ampleur du sacJifice.

Toujours daru; la même ap'
proche qui veut privilégier les

contenus, l'accent V'd être mis
davantage sur la proximité. À
charge pour la télé et la radio qui
s'en 50nl fait une spécialité d•.•
créer des synergies, France 3 et
France Bleu (les locales de Radio
France) vDnt ainsi explorer llIl
partenariat. A la rctitrée, des
matinales communes seront
mi.."esen place dans deux. villes
françaises. Et France 3 devra tri-
pIer ses décrochages régionalL'i.
(deux heures de diffuSion par

jour actuellement).
Mais la responsabilité des mé·

dias de l'audiovisuel public ne
sera pas seulement de faire évo-
luer les contenus. Ils devront
aussi ètre te « mimir de la sotié·
té» française. Une invitation à
mettre en avant davantage de di-
versitt'> dans un pays des Lu-
mières qui aux yem de Fran-
çoise Nyssen, reste «hautement
réaction/wire l> ••

Joi:w Mf.5I<EHS
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UNE RÉFORME QUI TOUCHE 17.000 SALARIÉS

Les acteurs de l'audiovisuel
public français
France Télévisions_ Premier groupe de service
public en France (France 2, 3, 4, S, Ô et Fran-
ceinto), le mastodonte dirigê depuis avril 2015
par Delphine Ernotte risquE:! d'être le plus
touché par la réforme.
Radio France. Premier groupe radiophonique
français, il rassemble 7 s.tations (France Inter,
franceinfo, France Culture, France Musique,
Fip et Mou,'~') et les 44 locales de France Bleu,
mené par Sibyle Veil.
L'INA. L'Institut national de l'audiovisuel est le

premier centre d'archives numérisées au
monde, avec près de 18 millions d'heures de
télévision et de radio.
France Médlas Monde. Présente dans 180
pays, l'appellation regroupe RFI, France 24 et
RMC Doualiya.
TV5 Mond-=~ La chaine francophone est déte-
nue par des sociêtési'ludiovisuelles publiques
de France, Belglque, Suisse, du Canada et du
Québec.
Arte. Au sein de la chaîne franco-allemande,
Arte France est le pôle hexagonal qui fournit
40 % des programmes. (afp)

FAKE NEWS

De nouveaux
décryptages
La capacité de discernement
des citoyens ne suffit plus,
estime François.e Nyssen.
Ainsi la lutte contre les fake
news fait~elle partie des
priorités.
Dë~ ce mercredi, Franc::einfo
(la chaîne tout info de Radio
France et France Telévisions)
proposera sur son site une
nouvelle offre de décodage
pour distinguer « le vrai du
faux ). Ces offres tendent à
se multiplier sur les médias
français. Le Monde propose
déjà une plateforme « Deco-
dex » qui permet au citoyen
de vérifier la crédibilttë des
sources en lfgne. Libération
propose aussi de passer
rumeurs, ragots et autres
on·dit au filtre de son ser~
vice « Check News »).
la loi sur les {( fake news »
est par ailleurs en discussion
au parlement. Annoncée en
janvler dern[er par Emma-
nuel Macron, elle vise il
empêcher la diffu5~on inten-
tionnelle de fausses jnforma-
tions en pérfode é~ectorale.

JO.M.
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numérique « La télé a longtemps négligé les plus jeunes»

[NT RETIEN •••••••• _

Yves Bigot est le directeur général de
TV5 Monde, un des six groupes de

l'audiovisuel public fraJlçaUi concerné
par cette réfomle, Parmi les cfiorts an-
noncés par la ministre de la Culture, le
numérique et la jeunesse, «Remnqui-
rir le~jeunes constitue l'enJc'u le plus
diffidle "',estime le patron de la chaine
de la francophonie,

Il était urgent, selon vous, de concen-
trer s~s efforts sur le numérique et
les jeunes?
Depuis 2.5 U118. la télé (J 1Ir1 peu négli-
gé le public le plm.feul1e, Dam la télé
publique, ce qui u compliqué nutre
tûd1{~,SOliS t'influence de ccrtain8.1lu'-
teu,..~comme f'émÎ.ssion de C,lJril Ha-
noU/w, etc., cÈ.st qu'on a été obligé di'

faire le deuil de c'ertuil1e.s {lbligati(Jn.,~.
En tant que midùt de l'(/lIc!ÙWiSllId

public, lU/U8 avom' l'obligatilm de
bùm parlerfnmça,is, de ne pas d?:tfu~
lier de grolisièreti, d'avoir un lmlgage
crlrrect alorli que l'on voit bien que
pau/' l()IIcher le,~jeu Iles. il faut leur

co·-

parler comme ils parlent, u~lec lu télé~
réalité entre al/Ires, et c'e.,st en com-
plète contradictiun Ut!C" lWS émis-
sicms culturelles. 011 CI dOlle 'missi les
brtl,~.Pou.r respecter nos missions de
service public, 011 duit les rrxrJnquérir.

Est-ce qu'on aurait délaissé ceux qui
ne regardent plus la télévision à la
télévÎsion en faisant du grand public?
Toul il fait. A partir du moment où
l'oll doit tmŒher des millions de télé-
.~pectateurs, on prit'ilêp;ie les VÙ'tU'

qui 1S011t plus llomb,'w.1'. L'idée (lU'

jOl/rd'hui. c'est de tnlz'uillcr de nla-
'nière collective, l'haque groupe doit se
donner h~8muyellif dl' faire cel énorme
boulot. Cmnment ? 011 flbscnl€ les mo~
dêles qui plaisent au,l'Jeunes. comme
« BruI », par exemple, Lu ministre il

au.~si (ln floncé IUli' qffre globale cu/tu-
relie. Cite:: 1VS Monde, IJ1I il utl tùeau
lit.> .ielme~ c(}rre~p(}lld(lnts partout
dans le 1/IlJlule, « Les IliIut~p(lrleur8 >J,

qui témoiJ.."1Ient de leur aventu1't~, En
rbumé, un fait L:haclln notre buulot
dans Ilotre coin mai,~ il jàut bosser

ensemble sur les qlLl'sti07ls I5s~en·

lielles. Il.filla parti,. du cm~8tat que
les jeunes regurdeni lW8 pmgrammes
tilt!, mais pa:.; ci la têlé. Il faut donc les
aPIJrocher là où ils c(m.~ommellt les
médie/s. La VOD, qui est Ill!!' piste, lin

le jêtit d(jà individuellement et un
bosse uussi ut'ec la RTBF et lu télévi~
,~iou suilS~'e ,~Ul' wu' platçf()nnemm~
Inltllf~.

Selon vous, "audiovisuel public fran-
çais est-il en retard par rapport au
belge?
Globlllcnumt, le pa,lJsage audiovisuel
en Belgique ne.st pa,s le mime mais
('0111111 Ît le~'mêmes dijficulté,~,Je ne
pense paR que la France ,~uit1'11retard,
Le tout est de mettre toutes ln offres
ell commun pOlIrfaire des Ù'rmomies
mai,~ aussi parce que SÙ' '?tJi'c.~diBp/l-
rates (luront m()in,~ d'impact qU'UlIl!
I>wle at'I'l' pl/i,~ de ROD ç,}//tentl.~, Pour
lJUI:' cela 80lt @eace. il/au! !Ille u.ffre
puissante et de la '("Ï/,-ibilité. _

Propos re<ueillili par
LOLA LEMAIGRE
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